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était) ma vie ne serait pas morte et qu’au con
traire, la meilleure partie de moi-même aurait 
survécu! Maintenant la mort a détruit toutes 
mes espérances. Un peu de terre recouvre mon 
trésor! et je vis! Jamais cette pensée ne me 
vient sans me faire frémir !

Si ma faible intelligence ne m’avait pas aban
donné quand elle aurait pu m’être si utile, et si 
je n’avais pas été distrait par quelque autre pen
sée, j ’aurais dû lire ces mots sur le front de ma 
Donna : « La fin de ton bonheur est arrivée ; les 
grandes douleurs vont commencer. » Si j ’avais 
compris cela, doucement délivré en sa présence 
de mon enveloppe mortelle et de cette lourde 
chair si funeste, j ’aurais pu partir avant elle et 
voir préparer sa place dans le ciel, tandis que 
maintenant je la suivrai avec des cheveux blancs.

0 ma canzone, si tu trouves un homme qui 
vive confiant dans son amour, dis-lui : « Meurs 
(( en plein bonheur; la mort qui vient à temps 
« n’est pas une douleur, mais un refuge, et qui 
<< peut mourir heureux ne doit pas attendre. »


